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Tous les Mardis 
 

15h30 Chapelet  
 

Tous les Mercredis 
 

17h00 Chapelet  
18h00 Adoration    
&   18h30 Messe 

Pour ne pas rater la LMB et faire un geste pour la planète,  
demander à la recevoir par mail en écrivant  

à paroisse.brysurmarne@gmail.com 

Vendredi 17h-19h   -   Relais paroissial 

 07 87 74 97 85 

Relais paroissial au 3, rue du Four – 94 360 Bry-sur-Marne 

ACCUEIL du public : mercredi et samedi 10h-12h  

SECRETARIAT : lundi, mardi, jeudi et vendredi 8h30-13h30  

paroisse.brysurmarne@gmail.com                 : 01 49 83 99 39  

Umberto DOS SANTOS – Dominique BISSON – Hélène SCHERER  
Jacques NICLOSSE  –  René SOUMILLON 

La prochaine LMB :  
le 3 juin 

Mathis BARCAT  – Livia BEZAC – Léa BLONDEAU--LAMOISE –  Alice DASSONNEVILLE  
Matthieu DASSONNEVILLE –  Jessica DESJOUIS – Djason FURTADO DO NACIMIENTO  

Djessy FURTADO DO NACIMIENTO – Kevin LONGO – Esther MACKIONA BACKAH  
Sonia SIAMER Liam SIGNOU – Keveen TALLEUX –  Léna VERRIER--JACKOWSKI  

Léa BLONDEAU--LAMOISE – Matthieu DASSONNEVILLE – Jessica DESJOUIS  
Djason et Djessy FURTADO DO NACIMIENTO – Kevin LONGO – Esther MACKIONA BACKAH  

Sonia SIAMER – Keveen TALLEUX – Léna VERRIER--JACKOWSKI   

 

Samedi  6  
 

15h00 Mariage de Sébastien 
GUILLAUME et Sabrina  
JARRY 
18h30 Messe dominicale  
 

Dimanche  7  
 

10h30 Messe dominicale  des 
futurs baptisés 
11h45 Baptême de Melvyn  
LUBINO MENCE 
 

Jeudi  11 
 

20h30 Groupe Biblique au Relais 
 

Vendredi  12 
 

20h30 EAP au Relais 
 

Samedi  13 
 

15h00 Messe a FAVIER  
18h30 Messe dominicale  
 

   Quête pour  
les prêtres âgés 

 

Dimanche  14 
 

10h00 Eveil a la Foi  
au Relais 
 

10h30 Messe dominicale   

11h45 Baptême de Alycia  
DE WYNDT DOS SANTOS 
 

17h-19h CENACLE 2023 
Temps d'effusion du  
Saint Esprit avec la  

fraternité Foi et Prière 
 

Jeudi  18  
 

10h30 ASCENCION  
 
11h45 Baptême de Lyse 
SAYET 
 
Samedi  20 
 

18h30 Messe dominicale  
 

Dimanche  21 
 

10h30 Messe dominicale   
 

11h45 Baptême de Esteban 
ROTA 

 

Samedi  27 
 

11h00 Baptême de Eva  
et Matthias JULIEN  
 

18h30 Messe dominicale de 
la Pentecôte 
 

19h30 Aumônerie des Jeunes  
15-25 ans au Relais 
 
 

Dimanche  28 
 

10h30 Messe dominicale de 
la Pentecôte 

 
11h45 Baptême de Alicia  
ALBERTENGO 
 

Mercredi 31  
 

18h30  Messe des défunts 
du mois 
 

Samedi  3 juin 
 

18h30 Messe dominicale  
 

Dimanche  4 juin 
 

10h30 Messe dominicale  
des futurs baptisés 
 

PROFESSIONS DE FOI 
 

12h00 Baptême de Emilie  
ALBRECHT 

Sonia SIAMER  – Léa BLONDEAU--LAMOISE  –  Kevin LONGO  –  Keveen TALLEUX  

Cénacle 2023

L ’épisode des deux disciples d’Emmaüs se passe le 3e jour après la mort de Jésus, 

c’est-à-dire le 8e jour ou le 1e jour de la semaine, appelé aujourd’hui le dimanche. 

L’un des deux disciples se nomme Cléophas dont la femme, Marie, était au pied de la 

croix de Jésus, selon l’évangéliste Jean (Jn 19, 25).  

Cléophas était-il avec sa femme ou avec un autre disciple ? On n’en sait rien de sûr ! 

Quoi qu’il en soit, les deux disciples, tout tristes et désespérés, se dirigent vers  

Emmaüs. Ils discutent entre eux de tout ce qui s’est passé à Jérusalem, au sujet de Jésus 

de Nazareth : « Nous espérions qu’il était le libérateur d’Israël » (Lc 24, 21). Ils sont 

déçus et découragés ! 

C’est au moment où nous sommes découragés et tristes que Jésus, le Vivant,  

s’approche de nous, discrètement et silencieusement.   

Jésus, le Ressuscité, s’approche des deux disciples d’Emmaüs, et il chemine avec eux. 

Mais ceux-ci ne le reconnaissent pas. « Leurs yeux étaient aveuglés, et ils ne le  

reconnaissaient pas », nous dit l’évangéliste Luc (Lc 24, 16).  

Quand et où l’ont-ils reconnu ?  

Eh bien, c’est à la table de la fraction du pain, qui est notre « Autel » aujourd’hui : 

« Quand il fut à table avec eux, il prit le pain, dit la bénédiction, le rompit et le leur 

donna. Alors, leurs yeux s’ouvrirent, et ils le reconnurent, mais il disparut à leurs  

regards » (Lc 24, 30-31). Jésus Christ ressuscité se fait reconnaître lui-même à ses 

apôtres, et il disparaît aussitôt ! C’est lui qui a l’initiative de se faire reconnaître, et non 

les apôtres. 

Jésus, le Christ Ressuscité, est source de joie, d’espérance et d’amour infini. Il est le 

Dieu qui fait passer de la tristesse à la joie pascale, du désespoir à l’espoir voire  

à l’espérance de la résurrection d’entre les morts, de la haine à l’amour fraternel et  

partagé avec ses frères et sœurs en humanité. 

Depuis le Jeudi Saint, à la Cène, au dernier repas pascal avec ses disciples, Jésus  

a laissé un geste signifiant et significatif à ses disciples d’hier et d’aujourd’hui. C’est la 

fraction du pain - rompre le 

pain. Jésus lui-même se 

nomme « le pain de vie » ou 

« le pain rompu ». En effet, 

« en rompant le pain »,  

Jésus, l’Agneau immolé, 

rappelle à ses disciples 

d’hier et d’aujourd’hui, sa 

passion, ses souffrances et 

sa mort, acceptées et assu-

mées, par amour pour eux et 

pour l’humanité tout entière. 

(Suite page 2) 

Prions pour que les mouvements et les groupes ecclésiaux  
redécouvrent chaque jour leur mission évangélisatrice,  

en mettant leurs charismes au service des besoins du monde. 
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Par ce geste rituel et liturgique, Jésus, l’Agneau immolé, nous dit que toute vie  

humaine et chrétienne est une vie donnée et livrée à Dieu, par amour pour ses frères et sœurs 

en humanité : « Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ceux qu’on 

aime », nous dit Jésus Christ (Jn 15, 13). Nous devrons imiter notre Maître et notre Seigneur 

Jésus Christ. 

Jésus, le Christ Ressuscité, dit à ses disciples désemparés et découragés : « Ne fallait-il pas 

que le Messie souffrît tout cela pour entrer dans sa gloire ? » (Lc 24, 26). Et, il leur explique, 

en s’appuyant sur les Saintes Ecritures, que sa passion et sa mort sont  

un passage nécessaire vers la gloire céleste, vers la vie en plénitude, la vie « zoèlogique ».  

La Croix est incontournable. Elle est à la fois douloureuse et glorieuse. Elle est nécessaire  

et même exigée par Jésus Christ pour le suivre, et lui ressembler davantage : « Si quelqu’un 

veut venir à ma suite, qu’il renonce à lui-même et prenne sa croix et qu’il me suive »,  

dit le Seigneur Jésus Christ (Mc 8, 34).  

Nous ne sommes véritablement chrétiens que si nous acceptons et accueillons le langage  

et le sens chrétien de la croix : « scandale pour les juifs, folie pour les Gréco-romains païens, 

mais puissance et sagesse de Dieu pour nous les chrétiens » (1 Co 1, 23-24). 

Le chrétien souffre et meurt en union avec Jésus Christ, le Serviteur Souffrant et Vainqueur 

du mal et de la mort. Nous sommes libérés et sauvés par son sang précieux versé sur la croix. 

Ses blessures ont guéri nos blessures intérieures. Et nous, en tant qu’Eglise du Seigneur, nous 

sommes nés et re-nés de son côté transpercé, d’où sont sortis le sang et l’eau  

(Jn 19, 34).  

Souvenons-nous de Jésus Christ ressuscité d’entre les morts.  

« Si nous mourons avec Lui, avec Lui nous vivrons. Si nous souffrons avec Lui, avec Lui 

nous régnerons ». Elle est digne de confiance cette parole de l’Ecriture Sainte  

(2 Tm 2, 11-12). 

En tout temps et en tout lieu, demandons à Jésus, 

le Vivant : « Reste avec nous, Seigneur :  

le soir approche et déjà le jour baisse » (Lc 24, 

29). C’est cela le grand désir d’avoir toujours  

Jésus Christ avec nous, d’être en contact intime et 

profond avec lui, afin de vivre dans sa  

lumière et dans son amour infini. 

Père Raphaël Gnally 

(Suite de la page 1) 

L a vie de Monseigneur Jacques Gaillot,  
décédé le 12 avril, a été singulière. 

En cheminant à son côté on a pu mesurer ce 
que Jésus de Nazareth attend vraiment de  
chacun de nous : la paix, la joie et l’attention 
aux souffrants de quelque nature que soient 
leur peine, physique, morale, sociale voire 
identitaire. 

En 1995, malgré la révocation de sa charge 
d’évêque d’Evreux, Jacques Gaillot est resté 
avec courage un membre actif de l’Eglise 
 catholique. Infatigable apôtre du Christ il a 
magnifié sa fonction d’évêque de Partenia en 

ressuscitant le diocèse perdu dans les sables. 
En 2015 sa fraternelle rencontre avec le pape 
François, qui a mis un terme à sa relégation 
canonique, lui a rendu justice. Nous savons 
que Jacques Gaillot a été sanctionné pour sa 
liberté de parole si éloignée de la  
bien-pensance, et pour avoir créé une  
supposée division de la communauté  
diocésaine de l’Eure. Faut-il rappeler qu’en 
premier, le Christ n’était certainement pas, lui 
non plus, facile à suivre puisque, par exemple, 
il parlait à la Samaritaine ou encore affirmait 
un sabbat fait pour l’homme et non l’homme 

(Suite page 3) 

pour le sabbat, des actes qui ont certainement 
choqué la société de son temps. 

Plusieurs mouvements se sont alors constitués 
pour se reconnaitre dans le message de 
Jacques Gaillot, le soutenir et conduire des 
actions d’opinion. Le premier d’entre eux, 
Partenia 2000, est heureux d’avoir  
accompagné Jacques Gaillot pendant 25 ans 
en programmant des conférences et en  
produisant près de 100 bulletins « La lettre de 
Partenia », ouverts à ses écrits. Après sa  
dissolution en 2020, pour garder la trace de 
son existence, les archives de Partenia 2000 
ont été déposées au centre Joseph Wresinski 
d’ATD Quart Monde. Jacques Gaillot a  
commenté ce dépôt en m’écrivant 
« L'association Partenia a été originale et mé-
rite qu'on lui réserve un avenir. » 

Comme dernier président de l’association  
Partenia 2000 et avec tous ses anciens 
membres nous tenons à remercier Jacques 
Gaillot pour son engagement authentique au 
service de l’Evangile et « des sans » et tout 
autant pour sa liberté de penser. Nous espé-
rons que sa vie, sa façon d’être et son exemple 
seront définitivement portés au crédit de 
l’Eglise catholique pour effacer ce qui  
ressemble à un purgatoire de 20 ans et  
reconnaître qu’il a été un vrai homme de Dieu.  

Jean-Pierre Maillard 
Dernier président de l'association Partenia 2000 

Paroissien de Saint Gervais-Saint Protais  

(Suite de la page 2) 

Le 15 janvier 2023, le Pape François a déclaré : « L’unité des Chrétiens  
et la synodalité (« marcher ensemble ») ont des chemins communs ».  

Le samedi 30 septembre prochain, aura lieu une veillée de prière œcuménique, 
réunissant orthodoxes, protestants et catholiques, sur la place Saint-Pierre de Rome, 

en présence du Pape François et des représentants de diverses Églises,  
donnant à cet évènement une portée inédite. 

Ouverte à tout le Peuple de Dieu, cette prière commune inclura l’écoute  
de la Parole de Dieu, la louange et l’intercession, les chants de Taizé et le silence – 

un signe fort de fraternité, d’unité et de paix. 

Les jeunes de 18 à 35 ans venant de différents pays d’Europe et de toutes traditions 
chrétiennes sont invités à venir à Rome du vendredi soir au dimanche après-midi, 

pour un week-end de partage. Ils seront accueillis par les paroisses et communautés 
de Rome et logés chez l’habitant. Pour les jeunes catholiques, cet événement  

s’inscrit dans la continuité des Journées Mondiales de la Jeunesse  
qui auront lieu à Lisbonne début août. 

Vous pouvez trouver plus de détails sur le site www.together2023.net 

Tout renseignement concernant cet évènement exceptionnel (voyage, logements, 
programme) par mail à spilbauer.jean-pierre@orange.fr 

http://www.together2023.net/

